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En France…
La 9e conférence internationale de climat urbain
Comment éviter que les villes ne
deviennent des fournaises en raison
du réchauffement climatique ? Près de
600 scientif iques de 60 pays ont
échangé sur les résultats de leurs étu-
des et expériences en lien avec ce
thème, à Toulouse, où Météo-France a
organisé du 20 au 24 juillet 2015 la
9e conférence internationale de climat
urbain (ICUC9). Cette conférence
a lieu tous les 3 ans et regroupe l’en-
semble de la communauté scientifique
en climatologie urbaine, sous l’égide
de l’International Association for
Urban Climate (IAUC). S’y était
jumelé cette année le 12th Symposium
on the Urban Environment de
l’American Meteorological Society.
Depuis sa première édition en 1989,
c’était la première fois que la France
accueillait cet événement scientifique
international. Le record d’affluence à
cette conférence a été battu à Toulouse,
avec près de 100 scientifiques de plus
qu’à l’édition précédente à Dublin, ce
qui montre à la fois le dynamisme de
cette discipline scientif ique et les
enjeux sociétaux associés au climat
des villes. Comme toujours, du fait des
problématiques urbaines dans ces pays,
les Asiatiques ont formé la délégation
la plus importante, avec 70 Japonais et
plus de 60 Chinois.
Cette conférence a permis d’appro-
fondir les connaissances sur les pro-
cessus en jeu en climat urbain, thèmes
classiquement abordés sur la base de
l’observation et de la modélisation.
En particulier, les climatologues étu-
dient depuis les années 1970 le phéno-
mène d’ « îlot de chaleur urbain » qui
aggrave en ville les effets d’une vague
de chaleur. Les températures sont
supérieures en ville à celles des cam-
pagnes voisines. C’est moins lié à la
production de chaleur des activités
humaines qu’à la chaleur emma-
gasinée dans la journée par la pierre et
le bitume qui empêche l’air de se
refroidir la nuit. Outre les avancées sur
les techniques d’observation et de
modélisation, un atelier regroupant
200 scientifiques a permis de diffuser
dans la communauté une méthodologie
de description des villes se fondant sur
ce que l’on appelle des « zones clima-
tiques locales ». Cette approche a pour
but de cartographier les villes sous
forme de zones homogènes, non seule-
ment en termes de typologie urbaine
(comme des zones pavillonnaires
ou des centres urbains denses, par
exemple), mais également de micro-
climat (ce qui a été vérif ié par des
campagnes de mesures spécif iques,
comme à Nancy ou à Colombo au Sri
Lanka). Ce type de cartographie, géné-
ralisable à toutes les villes du globe,
offre un cadre commun à la commu-
nauté scientifique pour les futurs tra-
vaux d’interprétation des campagnes
de mesures et de modélisation.
Cette édition a aussi mis l’accent sur
l’adaptation des villes au changement
climatique, notamment par la pré-
servation et la réintroduction de la
végétation en milieu urbain. À titre
d’exemple, des scientifiques austra-
liens, spécialistes de la végétation et
des méthodes alternatives de gestion
de l’eau en ville, ont montré qu’en
période de canicule les toitures végéta-
lisées extensives (avec des « sols » de
seulement quelques centimètres) se
dessèchent et ne permettent pas de
rafraîchir la ville ; ils recommandent
plutôt de planter des arbres dans ce
but. À Singapour, la municipalité
encourage le verdissement des rues,
des toits et des terrasses des gratte-ciel
avec des arbustes. D’autres études
menées en Chine soulignent l’intérêt
de conserver des axes verts non cons-
truits pour ventiler la ville, grâce à
l’apport d’air frais nocturne depuis les
collines alentours vers le centre-ville.
Des études réalisées à Météo-France
montrent, par la modélisation, que
verdir une partie des espaces disponi-
bles au sol tels que les parkings, les
trottoirs ou les places piétonnes en
région parisienne pourrait diminuer
la température de quelques degrés en
période de canicule.
L’ensemble des résumés longs, des
posters et des présentations faites pen-
dant cette conférence est disponible
sur le site internet de la conférence :
http://www.meteo.fr/icuc9
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Des changements au sein du bureau de Météo et Climat
Lors de sa réunion du 24 septembre 2015, le Conseil d'administration a noté le souhait de Nicole Papineau de démissionner de
son poste de secrétaire générale en raison de son emploi du temps et de ses nouvelles responsabilités au sein du pôle de
données national Aeris. Jean Jouzel et les membres du Conseil lui expriment leur reconnaissance et leurs remerciements pour
toutes les missions qu'elle a menées à bien au sein de l'association. Le Conseil a élu Anne Guillaume pour remplacer
Nicole Papineau au poste de secrétaire générale et Dominique Marbouty au poste de vice-président, pour remplacer Anne Guillaume.
